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On reçoit les abonnements 
à l'Union Valdôtaine 

19, Rue Festaz - Aoste - Téléph. 720 

Organe de l'Union Valdôtaine, mouvement de défense de la minorité . ethnique et linguistique valdôtaine 

Une maladie dangereuse 
Montesquieu disait qu'en ré 

publique, il faut beaucoup plus 
de « vertu» de la' part des ci­
toyens, qu'en monarchie. 

Les sujets d'un roi n'ont qu'u­
ne chose à faire: obéir. - C'est 
très facile. - Les citoyens doi 
vent - en démocratie - se gou­
verner eux-mêmes, Ils doivent -
en ce cas· avoir des qvalités de 
civisme, de conscience, de ma 
turité. 

Cela est d'autant plus néces 
saire dans un Pays autonome, 
comme le nôtre. 

Somme nous toujours munis 
de la « vertu» nécessaire? 

Nous devons répondre avec la 
plus grande franchise à celle 
question. Nous avons dit plu 
sieurs fois qu'il fallait réagir à 
ce complexe d'infériorité, que 
vingt années de dictature nous 
ont laissé en héritage. 

Cela ne veut pas dire que 
nous devon~ cacher nos défauts: 
nouS devons - au contraire - les 
dénoncer, afin de pouvoir les 
réprimer et les chasser bien loin 
de nous. 

* * • 
Nous devons avouer que dans 

la mentalité de plusieurs Valdô­
tains il-y-a ûne superstition qui 
est solidement ancrée. 

La fonction des magistrats 
(pal' ce mot nous n'indiquons 
pas les juges, mais tous ceux 
qui ont reçu lin mandat politi­
que) ne serait PlIs celle de pou r­
voir aux intérêts publics, c'est­
à dire, ·aux intérêts de la collec­

- Baptiste: « C'est vrai que 
la maison que je voUdrais cons­
truire est une offense à la beau­
té du paysage, mais VOliS pouvez 
me faire « lo pleisi» d'autori­
ser quand mêfne celle horreur 
esthétique » . 

Le malheureux maqistrat lais­
se que les ga rdesforêl dénoncen t 
le vol à l'autorité. judiciaire, 
refuse le subside hospitalier au 
postulant. Il ne nOfllme pas 
l'institutrice manquée, il empê­
che que l'on commelle un délit 
cOlltre l'art et contre la beauté 
de ses montagnes, il se garde 
bien de modifier le projet dn 
Génie Civil. Pierre, Jacques, 
Jeall, Procope, Baptiste sont 
vexés, irrités, furieux. :..--. Com­
meflt! Où est-elle l'ami(ié? 011 
a refusé de ~ faire lo pleisi»! 
Qllel crime! «De quë l'est y 
poué çalla Union?». 

• • • 
[\'aturellement ces gens, lors­

qu'il vous demandent les choses 
Les plus invraisemblables, ne 
mflllquent jamais de vous dire 
que leur «amitié» pour vous 
résistera à la bombe atomique. 

Pour ces jells, la Loi n'existe 
pas, l' Administ ra tion Ile doir 
pas obéir à des règles de justice 
ni pourvoir aux intérêts publics: 
c'est une .espèce de Congrégation 
,de charité, qui doit leur distri­
buer les pfaces, 'les rubans, les 
subsides, les privilèges, les fa­
veurs, c'eslàdire les injustices, 
dans un mot, « le pleisi ». 

* * * tivité, mais plutôt celle de faire C'est aussi intéressant de re­
« 10 pleisi » aux amis, ou à ceux marquer que si UJUS refusez 

. qui se croient d'être tels. tout cela, les postulants ont de 
Voilà des exemples : profondes crises « spirituelles ». 

- Pierre : « Mon cousin a 110- Le super autonomiste devient 
lé trente 'plantes dans la forêt centraliste, le chrétien se con­
de la Commune. - Voule.z-vous vertit au bouddhisme~ le com· 
me faire «10 pleisi» de dire muniste s'inscrit à la démocra­
aux garde-forêls de ne pas dé- tie c-hrétienne et viceversa . 
noncer mon parent à l'autorité C'est un petit tremblement 
judiciaire? ». de terre, lqui découvre que cel'-

- Jacques: « J'ai été llll mois tains « idéalistes') sont des é­
à l'hôpital. Je ne suis pas ins- goïstes et des aspirants profi­
crit dans la liste des pauvres. teurs cousus de fiL blanc. ' 
Voulez vous quand-même me fai- Nous désirons vivement que 
re «lo pleisi » dé payer la note ces réfLt:xions constituent un a 
avec l'argent de la Vallée? ». vertissement à tous ceux qui 

_ Jean: «Ma sœur Cuné· voudraient s'inscrire à l'Union 
gonde a été « boulée »aux~ exa- Va}dôtaine, en poursuivant des 

mens. Voulez-vous me faire « lo ~~~s s~~~~7t~~11ts, l:~/ f/Je~~t/~ul~ 
pleisi» de la nommer institu Cause, à des conditions de pro­
trice? »'fit ou de carrière. 

Procope : « Voulez vous L'Union Valdôtaine reste fi-
me faire « Lo pleisi» de modi· dèLe à sa mission et se refuse de 
fier ce projet de la route à Cu- fond.er son action ou son in­
cugnan, afin que mon pré ne tluence sur des clientèles de ce 
soit pas exproprié? » . genre. S. C. 

l~ Pavillon Valdôtain 
à l' ex~osition de Turin 

Le 22 juillet, à la présence de' et à cet ejjet on y a transporté 
. , nombreuses personnalités, le ./Javil- quelques meubles- du manoir de 

lon~ valdôtain, dont nous publi011S la F~nis . 

p~lOtograp~ie, a été inauguré à T~- Le Plan relief de la Vallée d'Aos­
'l'zn . ,~, 1 asses~e~r P~reyson repr~- te du Clzanoine Vescoz est exposé 
sen/aIt notre reglOn cette manl- dans une salle ornée de super­
[es/arion . 

bes plzotog1'aplzies de nos monta-
Ce 'pavillon, qui n'est autre cho-

se que la reconstruction d 'une mai- gnes. 
son 1'ustique valdôtaine, est l'objet Des j eunes filles de Gressoney et 
de l'admiration d'une Joule de vi de Cogne accompagnent le monde 
siteurs. dans la visite au pavillon, Celles 

L'intérieur a été so;gneusement de Cogne travaillent à leurs den­
aménagé. On y remarque la salle telles et attirent la curiosité du pu­
dédiée au 7 urisme, celle dédiée au Mie. 
Parc du Grand Paradis, celle dé- La presse a parlé très [av01'a-
dié/; aux industries locales. blemerzt de ce Pavillon, qui est une 

On a aussi tâcllé de représenter démonstration éclatante du renou­
une salle d 'un château valdôtai71, veau de notre vîe régionale. 

Une incompatibilité nécessaire: 
où conseiller de la Vallée 

où employé du Casino 

C'est avec un g rand plaisir 
que nous avons appris que le 
Conseil de la Vallée a établi -
en sa dernière séance - un 
principe d'incompatibilité entre 
la charge de conseiller de la 
Vallée et celle d'employé du Ca 
sino. 

n aurait été souhaitable que 
ce ne fût pas nécessaire d 'énon­
cer ce principe si évident. 

Il aurait été souhaitable qu 'un 

en compromettre le prestige que 
de permettre que des inspec­

teurs .. . du baccarat puissent en 

faire partie. 

C'est la dignité du 1 Conseil et 

de notre Autonomie, qui doit 

être défendue. 

C'est aussi une question d'op­

portunité : entre l'Administration 

régionale et la Société, qui gère 

Je Casino, il y a un contrat . 

minimum de sensibilité morale Lorsqu'il existe un contrat en­
et politique eût rendu superflue tre deux personnes physiques 
une affirmation semblable. ou morales, il y a toujours -

Le Conseil de la Vallée est pour le moi ns sous la forme la­

Ie Parlement régional: ce serait tente - un conflit d'intérêts. 

Nous croyons même de 
savoir que la Société du 
Casino a demandé à l'Ad­
ministration de la Vallée 
une modification du con­
trat. 

Comment peu vent-ils se 
rêgler - en ce cas - des 
Conseillers de la Vallée, 
qui sont dans le même 
temps des employés du 
Casino ? 

V oter en sens favorable 
à la Vallée, contre les 111-

térêts des patrons qui les 
paient ? 

V oter en sens fa vora­
ble à leurs patrons, en 
trahissant ainsi les intérêts 
de la Vallée, qu'ils de­
vraient défendre, en leur 
qualité de conseillers? 

La simple énonciation de 
ce dilemme prouve que la 
double qualité de Conseil­
ler de la Vallée et d'em­
ployé du Casi no offense· 
la dignité et lè prestige , du 
Conseil et peut nuire aux 
intérêts valdôtains. 

Nous retournerons bien­

tôt sur ,cet argument, d'au-' 

tant plus que certaines per­

sonnes ont l'air de faire la 
sourde oreille. 

C'est aussi bien que l'on 

sache , que l'opinion publi­

que valdôtaine suit atten­

tivement la question de 

la révision du contrat sus­

nommé. 

Nous voulons espérer 

qu'en toutes ces vicissitu­

des nos administrateurs et 

nos conseillers sauront gar­

der certaines distances, qui 

sont nécessaires lorsqu'on ' 

a le sens de la responsa­

bilité. 

Nous ' sommes ' très bien 

renseignés sur certaines dé· 

marches faites par certai­

nes personnes (qui n'ap. 

partiennent pas au Conseil 

de la Vallée). 

C'est un terrain très dan­

gereux pour ceux qui s'y 

aventurent : c'est un champ 

miné. 

Les Valdôtains ne per­

mettront jamais 'au Casino 

de gouvern'er - pas mê­

me indirectement la 

Vallée d'Aoste. 



Arnad: Sa 
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Nécessité d'agir 
« Abus qui doivent cesser», tel loin de respecter cette haspitalité 

était le titre d'un article publié ré- immé1 ziée, ils ne tal deront pas à 
De Verrès, comme de Châtillon à lait lourdement afin qu'il n'eût pu cemment sur un numéro de ce jour- se comporter comme de véritables 

St·Vincent, on a le loisir d'aborder, se rendre compte de ce qu'il avait na1. C'est à souhaiter que son con- tonquérants, contrairement aux Val­
en unedemi·heure de promenade, fait, et enfin on le remettait en li· tenu ait servi non seulement li dé- dôtains qui, bien plus . modestes 
un gai pays voisin: Arnaz. Aux berté. non cel' sans ambages des .faits qui qu'eux, se contenlel"aie?zt tout sim-
reflets d' un clair soleil de J' uillet, Le dit M. Valleise me fait voir l ' • l ' sont une des causes du chômage p ement de pouvozr elre es maxtres 
voici le premier village: c Barmes., une vieille maison où, dit·on, l'an 

qui se vérifie dans notre région et dans leur propl e pays ... des maisons aux toitures rouges et 1853 par suite d'un énorme dépla· 
d, . l' 1 particulièrement dans les. vallées la- Ce qui- vient d'être exposé cons-grises adossées à la montagne à cement aIr sou eve par a ruptu _ 

gauche parmi les verg·ers. re d'une digue naturelle, une per térales, ordinairement les moins a- titue des symptômes alarmants qui 
Sur la grande route, des maisons sonne qui y était malade fut em· vantagées et les Plus oubliées, maù révèlent la survivance de cet esprit 

alignées, des vignoblés aux treÙles portée hors de la fenêtre. Ce fait ait sel vi aussi à inciter les orga- fasciste auquel était inspirée la po­
touffues de grappes de raisin (c'est extraordinaire determina sa guéri· nes compétents à prendre sans l"e- litique de dénaturalisation de nob e 
la bonne année des vignerons) é· son. tards les mesures nécessaires POUl pays, consistant précisément à obli­
gayent le regard du voyageur. Plus La vieille tour resista et fit dé· sauvegarder les intérêts des Valdô- gel' les populations valdôtaines à 
au delà, un chemin se détachant vier le torrent d'eau et de pierres tains, Pl'ivés injustement d 'un droit émigrer en leur relusant du tra­
de la route nationale amène à l'é· qui s'était précipité, et sauva ainsi primol dial qui est celui de travail- vail, et à les substituer par d'au. 
glise, assise humble et gratieuse le groupe des maisons situées der-

ler, et cela bien souvent au PI"ofit tus provenant des lointaines régions aux côtés d'un pré verdoyant; on rière la tour. 
en cite les vieilles fresques ornant Peu au dessus de la bourgade La des . éléments étrangers qui conti- de la péninsule. 
la paroi extérieure au couchnnt et Ville, on voit les ruines d'un autre nuel~t à envahir notre Vallée, con- Ces méthodes, que nous esPérions 
à son intérieur la chapelle des Val· château du XVIme siècle: une Ion· trairement à certaines dùpositions - dans notre ' ingénuité - défini­
laise. Au delà encore du hameau gue galerie ouverte sur le midi por· malheuresement destinées jusqu'à tivement abandonnées, sont encore, 
de l'église (Arnad vieux) il yale te à la partie au levanf du château présent ·à demeurer lettre morte, au contraire, largement emPloyées, 
grand village dit c La Ville., qui qui a été tranformé en lieu de vil· au lieu d'être aPPliquées sérieuse- comme on peut le constater, et sem­
mérite bien son nom, car il se dé· légiature. Ce château appartient ment et sévèrement. blent même avoir réçu une nouvel-
roule très longuement en aspect maintenunt à M.me Debernardi de Les diverses sociétés installées en le impulsion depuù quelque temps. 
J'usqu'à l'entrée du solitaire vallon Verceil, qui a épousé un certain . , 

Vallée d'Aoste y exPloitent à plein Ce sel azt une tres grave erreur de Machaby. M. Bernet d'Arnaz. Par son bon ac. 
rendement tant les ressources hydro- que de fermer leS yeux devant le Un vieux château du X III lUe siècle cueil, on a pu visiter l'intérieur du 

h o 1 électriques que celles du sous-sol, danger que provoquerait à brève élevé sur un promontoire dominant cateau, es grandes salles où l'on 
le dit village, donne une note de admire de belles peintures antiques bien des foù au détriment du pays échéance la continuation de ce dé­
beauté romantique au paysage. Il représentants des scènes histori. et des montagnards (comme il ne Plorable état de choses. Non seule­
se présente au regard avec un cer· ques, l'image de la reine Isabelle manquerait pas de se produire à ment le peuPle valdôtain risquerait 
tain aspect d'élégance avec sa faça· de Castille, de la Pucelle d'Orléans. Valgrisanclu 'par exemPle, si le d'être submergé, mais une redou­
de haute crénelée, en petites piero ' etc. A l'entrée du château, il y a projet d'un lac artificiel venait à table concurrence de la main d'œu­
res grises très unies et ma·ssives. une petite tour où l'on remarque être réalisé, ce qui exigerait la vre ne manquerait pas de se véri­
Mais il n'y a plus que la façade in· vers le haut une fenêtre toute mu- dextruction totale de quatre villa- fier, et aurait des conséquences né­
tacte et à peu près les deux murs rée: ce serait la fenêtre ou l'o n a 

ges et provoqueràit la ruine de .fastes pour tous les travailleurs, latéraux: les murs de derrière vers tiré sur le dernier baron de Vallai. 
. nombreuses jamilles qui ne seraient valdôtains ou non, qui sont actuel-le nord sont abîmés, à demi crou· se. Il n'eût que le chapeau troué; 

d . certainement J'amais dédommagées lement occuPés dans ies diverses en-lés, mêlés au milieu de grandes epUls lors, il (quitta Arnaz et se 
broussailles; la petite enceinte. aus· retira à Montalto, et stipula, dit.on, en Pl oportion au~ perles qu'elles treprises de la Vallée. 
.si est en ruines. que la dite fenêtre restât close et subù"aient). Ne suait·il donc pas Puisque l'incompréhension de 

On arrive au château par un che· murée: elle est .ainsi encore con, logique que, p()ur atténuer un tant nos. droits qui s'est manifestée lors 
min montant dans la for êt sombre servée. Une rareté chez nous en ces sozï peu les graves inconvénients de l'examen du projet du nouveau 
te on aboutit à un petit pré sauvage. temps. dérivant de la construction de ces statut ne nous a pas permis d'ob­
Au dessus du pré, des touffes d 'ar· Au village de c Arnaz vieux., bal"rages, centrales, etc. (qui servi- tem:"; une autonomie digne de ce 
bres et d'arbustes abritent et ca· à la cCantine deI centro. (on y ront surtout à augmenter les caPi- nom, et que l'on n'a pas ténu comp. 
chent le château. On s'arrête an· souhaiterait une inscri .• tion en fran-

.. taux des « trusts» de Turin et de te par conséquent d'une grande xieux de découvrir, de voir l'anti· çais: c Cantine du centre. qui s 'haro 
Milan, pendant que dans nos vil- partie de nos légitimes revendica­que manoir: dans le silence du moniserait mieux à l'ambiance 10' 

lieu, agreste et sanvage, du laintain cale). lages de 'montagnes on continuera tians, parmi lesquelles figurait la 
des âges, l'âme des choses éteintes M. Valleise fait sortir de la bon- à . s'éclairer avec des chandelles J, création d'une police valdôtaine, 
où on ira se confondre, se présente ne cave une bouteille de vin au- ne serait-il pas logique - disons· qui aurait été le système le Plus 
à l'esprit sous un voile de tristesse thentique, des terroirs d'Arnaz. Bac· nous - qu'il soit réser-vé aux gens indiqué pour résoudre le prodlème 
pénétrante. chus aurait fait ses éloges: vin COLI· de l'endl"oit une Place prééminen- de l'immigration, en faisant con-

Au village de Barmes je rencontre lant au degré superlatif. C'est la te? Or, il est loin d'en être ainsi, trôler et limiter par cette police le 
M. Valleise Innocent, un bon pro· marque du vin du cru. car les sociétés conservent l' Izabzïu- tra:fic des étrangers ' arrivant ici, 
priétaire d'Arnaz, esprit ouvert, sym· Mais on sait qu'au village de de d'écarter les Valdôtains pour .fa- il est donc nécessaire de clterclter 
pathique, fier de son pays natal et Barmes, il y la deumeure paisible, voriser des gens d'en bas . .lI suffi- à atténuer la gravité des torts qui 
de ses titres antiques, cultivant ses patriarcale de M. le géomèfre Val· . 

rait pour s'en convaincre de citer nous ont été causés, et de se valoir terres avec amour, intelligence et leise: il faut aller y frapper. Nous 
ténacité admirables. Il me fait ob. y sommes. Est·on encore chez les certains cas qui se sont vérifiés à des modestes pouvoirs légùlatifs 
server quelques raretés de son vil. anciens Valleise? Arvier et dans une centrale située octroyés en vertu de notre autonomù;. 
lages, des maisons antiques refaçon Ici sans doute, il y aura encore dans la localité de Plan Aval; ces .li faudrait pour commencer qu. 'il 
nées mais conservant encore dans un bon vin des terroirs, et supé- .laits se généralisent toujours Plus soit procédé rigueuresement contre 
certaines parties, murailles, portes, rieur; et sur la belle véranda, au dans toute la Vallée. les syndics qui continueraient in­
fenêtres, des traces des anciennes midi, la bouteille amie, montée du Dans plusieurs des ' nos commu- consciemmeut ou non à délivrer des 
demeures seigneuriales des Valleise. souterrain à la 1 umière, vient vite nes, principalement dans celles où résidences li qui n'est pas en droit 

Au milieu du village voici une se poser sur la grande.table, déver. . 
sont en cours les travaux précités, de les obtenir, et qu'il soit interdit curiosité: sur une grande fontaine sant, mignonne fée, ses petits flots 
an assiste presque quotidiennement aux pro"'riétaires des maisons de la tête de Ste·Barbe en gros ciment, rouges Iympides, haussant le ton r 
à l'arrivée de nombreux individus louer des locaux d'habitation à tou­figure large, épatée de bonne pay' du cœur' et de l'esprit. Et en trin. 

sanne: Sur une plaque en pierre quant amicalement, il faut bien di à l'aspect très caractéristique qui tes les personnes venues du deho?s 
murée on lit: c Ste· Barbe a défendll re: c Vive Arnaz et sa belle hospi- ne laisse aucun doute sur leur ori- de la Vallée el qui ne seraient pas 
de laver dans le premier bassin sous talité!.. gine. Ce sont des méfidionau.x qui munies d'un permis de séjour dé-
peine de mande(sie) de 5 frs. •. C. DUC continuent venù coloniser la Vallée livré par le syndic. 

Au village c La Ville. on a vu la d'Aoste li défaut 4.e l'Afrique. .lIs .lI serait également nécessaire 
vieille tour dite c Losta., énorme sont encouragés. dans leur dessein d'interdù e à toutes les soriétés sans 
d 'aspect, carrée, pas très haute, cn trouvant jacilement un emPloi dixtinctzon, d 'embaucher des pero 
mais très lal-ge, très massive, soli· Pour le Tourl"s" me -';~ (le même qui avec ues moti.; s pué- sonnes qui n'auraient pas été re­de, avec les murs d'environ 'deux 

riles awa peut·être été rejuse aupa- qUl'ses et pro"'osées par les bureaux mètrC\s d'épaisseur. A côté de la r 
tour, il y a un corps de bâtiment, ..:... Le BOllreall Régional du Ta li ris· ravant aux gens de l'endroit). Les d~ placement. L'activité de ceux·ci 
un vieux château. On y voit encore me a fait placer SUI' la place d'Aosté Valdôtains ainsi supplantés et dé- devrait à son toltr être soumise à 
à l'extérieur des arcades, de gran· UII grand plan de la Ville avec l'in· COUI agés par les très maigre reve- un rigide _fontrôle de la part du 
des fenêtres en pierre lisse, travail· dication des principaux monuments. nu d~ leur tene n'auront Plus qu'u- Conseil de la Vailée. D'autre part, 
lées artistiquement. Ce plan est d'une étonnant clarté, et ne seule ressource pour échapper à les organisations syndicales 'et par-

M. Valleise me dit que dans la il sert admirablement ri donner aux la misère_ qui les menace: celle de ticulierement les représentant valdô-
dite vieille tour on battait monnaie tourl's tes une l'de'e clal're de flotre fi ' '1 lib l " t -' . . -' t azre a eur our eur a uClzon e tains uans ces orgamsatzolls uevron 
et que sa mère décédée l'an t 922 à belle CI·te'. l' 'l' "t . 1 . a ter a e ranger grosszr e nom- continuer à signaler toutes les in-l'âge de 92 ans, racontait qu'en ce . 

- Le Bureau de renseignements mbre de ' nos émigrés. Pendant ce l'l'actions contre les dis"'ositions en temps là, on prenait un homme, le .l' r 
sera prochainement ouvert ri Aoste t ps les nouveaux venus se se . plus robuste de l'endroit, on l'éni· em , - vzgueur. 

vrait à demi, on lui bandait les au rez de·chaussée du Palais des Etats ront bien installés chez nous com- Ces mesures indigneraient peut­
yeux, on le chargeait comme un Généraux. Une grande salle de ce me s'ils étaient cllez eux, et après être quelqu'un qui ne manquerait 
mulet et on l'accompagnait jusqu'au Palais est en train d'être aménagée avoir lait venir toute leur famille certainement pas de dire que, nous 
châ teau; là on le' déchargeai!., on pal' les peintres Amédée Berlhod et jusqu'aux parents les plus éloignés sommes des racistes, mais nous 
l'accompagnait toujours, on le soû. Vel/an. et encore d'autres connaissances, commencons à nous y abituer, et 

ça ne pourrait que nous .faire sou­
rire de compassion, car les laits 
ont déjà amPlement demonbéque 
l'accusation de racisme s'est ioulOurs 
retournée contre ceux-là mêmes qui 
nous l'adressaient. 

Nous ne serons jamaù contraires 
à donner les places dùponibles aux 
non valdôtains, mais nous exigeons 
toujours la p,"iorité des embauchages 
ejz faveur des populations valdôtai­
nes avant tout. Cette priorité a 
d'ailleurs été logiquement revendi­
quée. et protegée bien avant nous 
dans les autres régions, et c'est un 
droit que personne ne pourra nous 
contester l"aisonnablement. 

y renoncer sel"ait trahit les in­
térêts de la Vallée d'Aoste et des 
Valdôtains. 

PERRON MAURICE 

Un beau geste 
Notre ami Thédy Valentin, le sym­

pathique pro.priétaire de l'Hôtel 
Castor de Gressoney·la.Trinité, était 
descendu ces jours passés à Ivrée 
pour y faire des payements. 

N'ayant pas trouvé ses créanciers 
il avait fait demi·tour pour revenir 
à Gressoney. S'étant arrêlé à Pont· 
St·Martin pour se ravitailler en es­
sence, il déposa son veston sur 
l'arrière de sa' voiture. Il faisait 
chaud: l' idée ne lui vint pas, en 
repartant, de remettre son veston, 
qui, aux abords de la Tour d'Héré­
raz, vola sur la route. 

M. Chenuil Antoine Alphonse, me­
nuisier à Pont-St·Martin, se trouvait 
sur la route, ramassa le veston et 
constata avec frayeur que dans une 
poche il y avait un grand porte­
feuille avec force billets de mille ... 

Quelques minutes aprês M. Che· 
nuil, tous essouflé, consignait le 
tout aux g~ndarmes. 

Ceux·ci téléphonèrent tout de sui· 
te à La Trinité. M. Thédy étant en­
core en route, la nouvelle fut don· 
née à sa femme_ 

- N'as·tu rien perdu? - deman. 
da M.me Thédy à son mari sitôt 
que la voil ure fut arrêtée sur la 
place. 

- Non, ma chérie, pas même mon 
argent, étant donné que les créan­
ciers n·étaient même pas là. -

Mais soudainemen! un doute ter­
,rible s'empara de lui. 

- Où ai-je oublié mon veston? -
On peut penser s'il fut heureux 

lorsqu'il apprit qu'un honnête homo 
me l'avait trouvé. 

Nous félicitons vivement M Che­
nuil, cet honnête ouvrier valdôtain, 
du beau gest qu'ft vient d'accomplir. 

Il Y a 45 ans, un Valdôtain 
gagnait le Tour de France 

Nous savions qu'uli Valdôtain, 
Maurice Garin d 'Arvier, avait ga­
gné, il y a 45 ans, le premier 
TOlO" de France cycliste. 

Nous n 'avions jamais Plus en­
tendu pader de lui. 

!V.lais voilà qu'il vient de ... I"eS­
susciter. A Rubaix, à l'arrivée de 
l'étape, plusiew"s anciens chamPions 
fêtèrent les vainqueurs d'aujour­
d' hui. Parmi ces vieux coureurs, 
il y avait aussi Garin, qu.i fit al­
lègrement un tour de la piste à bi­
cyclette. 

Mau? ice Garin .lait le mécani­
cien à Roubaix . .lI était ramonew, 
puis il devint chamPion cycliste. 

.lI est à présent propriétaire a'u­
ne boutique de bicyclettes,. Il.fait 
toujours honneur à son pays. 
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A TRAVERS LA VALLÉE gné M.me Mérivot à sa derniè- Rhêmes·Notre-Dame 
re demeure. Par l'initiative du Bureau Ré· 

Aoste - Décès de M. Fumasoli 
M. Arthur Fumasoli n'est plus, 

Il est décédé au bel âge de 80 
ans après une vie de travail et 
de dédition à sa famille. Son 
père était venu à Aoste de Lu­
gano et il avait ouvert un la­

,boratoire de photographe. M, Ar-

('oglle - Accidents 
Dima[lche 4 juillet Abram Ju­

lien de Julien, âgé de 3 l ans, 

Nous adressons à son époux gional du Tourisme on a pro­
et à se3 fils, tous membres de cédé à la constitut ion d'un Co­
l'Union, nos condoléances émues. mité pour le Tourisme. En voi­

ci les membres: Berthod Edouard, 
président; Charruaz Juste, Ma­
thiou Florentin , Oreiller Elisée 
et Martin Maurice, membres. 

thur, qui avait débuté lui aussi 
comme photographe, démontra 
très vite un grand penchant pour 
le commerce, Doué d'une gran­
de activité et d 'une vision mo· 
derne de la vie, il fit construire 
la fameuse Villa Tea au dessous 
de S. Grat et la grande ferme 
de St-Martin de Corléans qui 
porte encore son nom. 

M. Fumasoli laisse parmi tous 
ceux qui l'ont connu le souve­
nir de sa bonté et de son bon 
cœur. 

Nous adressons à sa nom­
breuse famille nos condoléa nces 
émues. 

Arpnilles 
Les travaux de ~ route pour 

Arpuilles ont commencé. 
Le tracé ~de la route , bien vi­

sible d'Aoste, a déjl depassé les 
deux ~ilomètres. 

Cette route est ' destinée non 
seulement à voloriser Arpuilles 
mais aussi toute la Colline 
d'Aoste. 

a été victime d 'un très grave Gressolley, St-Jean 
accident. En effet, en revenant U dl' 
d .. d 1 (' n campement , e a Jeunesse u «malen» e son onc e ou . . ' A ' , 

il avait participé avec une par- de, PLI ~lent d etre. ll1augure 
tie de la jeunesse d'Epinel à une 'pres du Village de Blel. 
fête traditionnelle du pays), il Cette initiative est destinée à 
roula dans un profond ravin faire connaître toujours plus no 
d'où il fut retiré sans' connais- tre belle Vallée de Gressoney. 

sance et tout en sang, ayant de POllt.Snint.Martin _ Décès 
très graves blessures un peu 
dans tout le corp et spéciale­
ment à la tê te. 

Transporté au village on ap' 
pela aussitôt le docteur qui lui 
prodigua les premiers soins et, 
jugeant le , cas très grave, J'en­
voya immédiatement à l'hôpital 
d'Aoste. Mais le docteur de ser­
vice jugea le cas désespéré et 
renvoya le blessé chez lui. Ce­
pendant durant la nuit celui-ci 
reprit connaissance et l'on put 
constater une sensible améliora­
tion. Ramené à l'hôpital le jour 
suivant il est à présent, paraît. 
il, tout à fait hors de danger. 

M. Abram Julien, - membre 
d'une famille nombreuse et très 
valdôtaine, adhéra à notre mou­
vement dès le début. Nous lui 
exprimons ainsi qu'à sa famille 
nos vifs regrets et nos plus 
ardents souhaits de prompte et 
parfaite guérison. . 

* * * 

Le 22 juillet s'est éteint après 
une longue agonie, Jacques Por­
té, âgé de 49 ans. Employé de­
puis de longues années à la 
S. 1. P. de Pont-St· Martin, il 
s'était toujours montré un bon 
travailleur, intelligent et hon­
nête. 

Nous adressons les condoléan-
ces de l'U nion à son frère, à ses 
sœurs et à ses neveux qu'il ai­
mait comme des enfants. 

• • • 

Un autre excellent unioniste, 
Antey - Décès d'une jeune le jeune homme Jeantet Joseph 
. étudiante de Joseph, habitant lui aussi au 

Une plaque qui aurait son 
utilité - Il serait utile qu'avant 
la réouverture· des écoles on fît 
placer sur le pont une plaque 
portant cette inscription: «At­
tention, écoles! », afin d'éviter 
de regrettables accidents. Et ce 
d'autant plus qu'une maison en 
reconstruction s'élèvera tôt ou 
tard à l'angle et cachera le bâ­
timent des écoles .. . qui consti­
tue un des plus beaux édifi­
ces de Pont· St-Martin. A ce 
propos, la population ne réussit 
pas à comprendr; ce côté du 
plan régulateur. 

L'école normale d'Aoste avait 
parmi ses meilleurs élèves M.lle 

, J annel Anita. Ses professeurs 
en appréciaient l'intelligence, les 
Sœurs du Couvent son attache-
ment à l'école, ses compagnes 
son bon cœur et son caractère 
ouvert et jovial. 

L'année prochaine elle aurait 
pris sa «patente» et l'école val­
dôta ine aurait fait l'acquisition 
d'un élément de ,grande valeur. 

Ainsi la mort de cette jeune 
fille est aussi une perte pour le 
pays. 

Notre étudiante venait de re­
voir "joyeusement toute ::;a fa­
mille à Antey, après une année 
passée au Collège d'Aoste , lors­
qu'elle fut soudainement attein­
te par un de ces cas de typhus 
qui se sont mafheureusement 
manifestés ces temps passés à 
Châtilltll1. Transportée à l'hôpi­
tal d'Aoste avec une petite sœur, 
elle aussi atteinte de la même 
maladie, notre chère Anita sup­
porta avec un courage étonnant 
d'atroces souffrances. La Provi· 
dence vint à son secours dans 
les derniers moments : la certi­
tude de la vie éternelle était 

village d'Epinel, a été victime 
le jeudi 8 juillet d'un pénible 
accident sur le travail. 

Travaillant au téléphérique de * * * 
Colonna qui transporte à Cogne Reconstr!lction Le bâti-
le minerai ue fer, il a eu les ' ment construit par 1'1. N . C. 1. S. 
quatre doigts de la main gau-
che complètement arrachés. Nous a été mis à disposition de seize 
présentons à lui aussi l'expres- familles qui avaient été mises 
sion de nos , regrets ainsi que sur le pavé par le bombarde­
nos meilleurs souhaits de promp- ment du moi·s d'août I944. 
te guérison. C'est dommage qu'une cons-

truction si moderne et grandio· (Jourlnayeur - Ull accident 
se ait été à demi cachée par les au guide Ottoz 
deux autres beaux bâtiments 

Le fameux guide Ottoz Ar-
thur est échappé de jostesse à que 1'1. L. S. A. a fait construire 
un grave accident. pour ses ouvriers. 

Le 24 juillet de bonne heure 
notre guide avait attaqué avec 
l'ing. Piero Ghiglione la face 
sud:ouest du Pic de la Brenva. 
Il s'agissait d'une voie nouvelle 
extrêmement difficile. Après plù. 
sieurs heures d'escalade, lorsque 
toutes les plus grandes difficul­
tés étaient vaincues, une pierre 
se détacha de la montagne et 
v01a en éclat à peu de distance 
des audacieux grimpeurs. Un 
de ces éclats atteignit le guide 

• • • 
Promenades - Les membres 

du Club Sportif Lys, après avoir 
visité la foire de Milan, se sOnt 
rendus au lac de Côme. Derniè­
rement ils ont fait une excur· 
sion jusqù'au lac de Challant, 
si pittoresque bien que petit, et 
ils sont descendus ensuite à 
Saint-Vincent, où ils ont pu vi­
siter, grâce à un permis spécial, 
les luxueux locaux du Casino. 

D . 
Ottoz juste au dessus de la lè- ' Pré·~t-Didier 
vre. Ottoz fut proj(;!té dans le Par l'initiative du Bureau Ré· 
vide mais le piton auquel il était gion3.1 du Tourisme on a pro· 
assuré résista, et la chute ne cédé à la constitution d'un Co· 

dans son cœur et lui donnait provoqua aucun mal. Mais l'éclat mité pour le Tourisme. En voi­
un calme presque divin. qui lui avait frappé la lèvre lui ci les membres: _ Col. Joseph 

Les funérailles à Antey ont avait aussi enfoncé deux dents. Ferrein président; Plassier Louis, 
été un témoignage de ce que Cela n'empêcha pas à notre Vaglienti Jean, Proment Lucien 
le cœur humain a de bon lors- guide d'escalader les derniers et Millet Louis membres. 
qu'un sentiment de regret et de I5 0 mètres de la paroi et de 
douleur vient habiter en lui. . gagner le soir même le refuge. Quart ...:..-. Accident 

Samedi 24 juillet l'ouvrier 
Chan aux Oreste de Joseph ùe 
la S. A. «Cogne » rentrait chez 
lui du travail à I4 heures et 30, 
sur l'autocar desouvriers. Sou­
dainement, pendant qu'il descen· 
dait du camion près du Villair, 

ADÉ. . Tandis que nous souhaitons 

Cbesall et - Au 
grand'roule 

bord de la ' à ce courageux U nioniste _ une 
prompte guérison, nous le féli­
citons de la nouvelle preuve de 
courage et de stoïcisme qu'il 
vient de donner. 

V illa des Fleurs ..... c'est le 
nom enchanteur d'un établisse· 
ment de notre loéalité qui a la 
renomm ~e de bien recevoir et 
de b ien traîter ses clients. Féli­
ci tons le patron qui, dernièrè' 
ment, a rétabli le nom en notre 
lang ue. C'est dommage que la 
constance de ses intentions n'ait 
pas é té jusqu'à rendre plus uni­
forme la façade de son immeu­
ble en -substituant également les 
autres inscriptions. 

V IE. 

FéllÏs - Décès il était violamment tamponné par 
Madame Mérivot Marie Céles- un autocar: une jambe fut griè-

vement blessée. tine épouse Bru'nier, mère de fa· 
mille exemplaire, vient de nous M. le docteur Jean Norat ac-
qu itter à l'âge de 61 ans. courait sur l'endroit et, après 

Elle avait dédié toute sa vie avoir procédé aux premiers pan-
sements, vu le cas grave, faisait 

à sa belle' famille qu'elle avait transporter le pauvre infortuné 
voulu élever dans un véritable à l'hôpital d'Aoste. 
esprit chrétien. Presque toute la Nous souhaitons à M. Chanox 
population de Fénis à accompa- une parfaite guérison. 

Sarre - Coopération 
L'esprit coopératif n'est pas 

nouveau chez nous; déjà en 
l 9 l 2 un groupe d'agriculteurs 
s'associèrent pour former une 
coopérative : la laiterie de S. 
Maurice. Les résultats durent 
être encourageants car, actuelle­
ment , cette société compte 35 
membres et le bilan de la der · 
nière saison indique une belle 
entrée de lait ainsi qne la vente 
au public d'une quantité non 
négligeable du précieux liquide. 

Son actif président, M. Cha­
monin François, secondé du co­
mité, sut donner un nouvel élan 
à cette association en résolvant 
divers problèmes rrstés, jusqu'ici, 
en suspens. Ce n'est pas sans 
difficultés qu'il obtint de faire 
passer sous la ligne de chemin­
de-fer les tuyaux de drainage 
des caves qui sont envahies pen · 
dant de longs mois par des eaux 
d'infiltration qui empêchent tau· 
te activité en ces lieux. Il est 
à remarquer que M. Chamonin 
n'a paS craint de s'attaquer, de 
suite, à l'esprit dictatorial qui 
chercha de mettre pied, là aussi 
et put ensuite travailler dans la 
tranquillité pour l'intérêt géna 
raI des agriculteurs et pour to u 
te la population qui . a eu son 
ravitaillement assuré pendant les 
longs mois hivernaux. 

Faisant pendant à cette so­
ciété, une deuxième laiterie, cel· 
le de Fochat, fondée en 1897 et 
qui réunit également 35 socié­
taires sous ~a présidence de M. 
Gratien Bizel, dessert aussi no­
tre village. 

• • • 
Noces - M. Boniface Oreste 

a trouvé l'âme sœur en la per­
sonne de Mademoiselle Junod 
El vira, de . S. Martin de Cor· 
léans. Ils se sont mariés le 24 
juillet. 

Nos félicitations et nos sou­
haits à ce couple Valdôtain . 

CH. V. 

Valpelline - Hyménée 
Le 3 juillet, dans notre chère 

Efglise paroissiale, M.lle Dora 
Glassier et M. Antoine Grego. 
rini, natif de Brescia, mais de­
meurant depuis quelques années 
à Valpelline, unissaient leurs 
destinées par le lien du mariage. 

U ne particulière Bénédiction 
du Très Saint· Père leur a ap· 
porté une consolation de choix, 
ajoutant un charme vraiment 
ineffable à la fête qui s'est fort 
bien déroulée. 

Plein d'à-propos, soit d'aver­
tissements sur le sens de la vie 
conjugale et sur la bonne en· 
tente, le discours prononcé par 
le Rév. Curé de la paroisse de 
S. Benoît de Rome, arrivé juste 
à point pour prêter main forte 
à la cérémonie. 

C'ès~ un nouveau foyer chré­
tien qui vient d'être fondé. Il 
ne nous reste qu'à invoquer en­
core sur lui les plus abondantes 
bénédictions du Ciel. 

F . V. 
Valtonrnanehe 

Nous avons le plaisir d'an· 
noncer qu'un joli bébé: Sandra, 
vient d 'apporter son . premier 
sourire dans la maison de notre 
abonné M. Perron, de Valtour· 
nanche. 

A M. Perron, à son épouse 
M.me Zéphyrine et au nouveau­
né félicitations et souhaits. 

Mouvement fédéraliste , 
europeen 

Vendtedi 2 j juillet dans 
le Salon du Club A !pin d'A os­
ste M. le doct. Guido Bacht' 
et M. le Prof. Gustave Malan 
ont donné deux z'ntéressantes 
con.férences sur le ilfouvement 
Fédéraliste EuroPéen. 

M. Bachi a .faù un comp­
te rendu sur la sùuatt'on ac­
tuelle du Mouvement et sur 
les résultats du Congrès de 
La Haye. 

M. Malan, qui avazt pa rH­
cz'pé à e,e Congrès (nos lecteurs 
rappelleront qu' 1.'1 y avaù appor­
té l'adhésion de l'Um'on Val­
dôtaz'ne), a eu l' occasz'on, à son 
retour, de séjourner pendant 
15 jours en A llemagne Occi­
dentale. A insi nous a-t-z'! pu 
brosser un tableau de toute 
actuaù'té de la sùuatùm poù'­
tt'que, Cconomique et psychologt'­
que de chacune des zones d' ob­
cupation: l'A nglaz'se, la Fran­
çaise et /,' A mérz·caz·ne. 
. La sùuatt'on dans ce pays 
est à peu près celle que nous 
avons connue chez nous à l'é­
poque de la NbéraHon. Le ra­
vùaillement .faù défaut presque 
partout, d'autant Plus que la 
zone occt"dentale compte presque 
12.000.000 de réfugz"ls de la 
zone orientale. 

M. Malan est de l'avù qu'en 
ce moment la conscience des 
A llemands est pa rtt'culière­
ment établie sur la nécesszté 
d'une .fédéraHon euroPéenne. 

Le pubù'c a écouté cette con­
férence avec la Plus profonde 
attention. 

Vacances de nos émigrés 
Nous avons eu le plaisir de nous 

rencontrer ces jours passés avec bon 
nombre d 'émigrés valdôtains qui 
passent leurs vacances dans leur pays 
natal. 

- M. Yory de Champdepraz nous 
a parlé de l'activité du Conseil de 
direction de la Société de Bienfai­
sance pour les Ecoles de la Vallée 
d'Aoste, dont il fait partie. 

Nous espérons de voir bientôt M. 
Riccarand, l'actif secrétaire de cette 
Société qui:travaille activement, sans 
tapage mais avec ténacité pour la 
protection de notre langue mater­
nelle . 

- M. Jean Perrod, émigré à New­
York, nous a porté les salutations 
de tous les membres de « La Val­
dôtaine ». Nos lecteurs se rappelle­
ront avec émotion des secours que 
émigrés d 'Amérique nous ont en­
voyés juste après la libération. 

M. Perrod était chargé par M. 
Val]et Adrien de se pourvoir d'un 
drapeau valdôtain qu'il désire arbo­
rer à côté de celui américain devant 
sa maison de campagne 

M. Perrod nous a parlé du pa­
triotisme de tous les émigrés d'Amé­
rique et de l'esprit d'union qui les 
anime, M. M. Jaccod est l'anima­
teur infatigable de eette colonie. ' 

M. Jean Perrod a bien voulu se 
charger de la diftusion de notre jour­
nal chez nos émigrés. Tous ceux qui 
voudront s'abonner à l'Union Val­
dôtaine pourront ainsi s'adresser di­
rectement à lui: II 2- 28 39TH AVE 
Corona, L. I. 

Nous remercions M. Perrod de 
son bon cœur et de son dévouement 
pour natre cause. 



La course 
Aoste-Grand-St-Bernard 

Dimanche 1er aoùt a eu lieu, par 
une journée merveilleuse, la course 
Aoste· Grand·St Bernard. 

Les spectateurs éta ient très ~om· 
breux: à tous les tournants li y 
avait une peti te foule. 

On a calcul é une quarantaine de 
pullmanns proven~nt de Turi.n, de 
Milan et de Verceil. Les VOl t ures 
étaient aussi trés nombreuses. Les 
sportifs Suisses é taient arr ivés en 
masse sur le Col. 

L'o rganisat ion a été presq ue par· 
faite: l 'expérience de ,'ann ée der· 
niére a bea ucoup servi. 

L'autrichi en Von Stllck, qui pilo· 
tait une voiture Cisilalia, a éte le 
<frand \, 'ainqueur de la journée. 
1'ous les spectateurs ont pu admi 
rel' son audace et sa technIque con· 
sommée. Bonetlo, dont a beaucoup 
admiré le courage, s'est classé deu· 
xième. 

Chez les mot(icycl is tes la victoi­
re a souri comme l'année dernié· 
re à Mello Albin (GUera) qui 
a établi le temps record de 26' O\J". 

Nous regrettons beaucoup qu'un 
incident, survenu le jour avant d~ 
la course, ait emp êché a notre amI, 
le champion valdôtain Savoy~, d.e 
prendre le départ. Cet.te annee 11 
s'était préparè avec som et ~e lau· 
rier de la victoire l'attendaIt aux 
pieds de la statue de S. Bernard. 

Mais le champion de la Basse 
Vallée, D'Hérin Joseph, dit le !l0[~ge, 

'a fait u'ne course extraordmalre. 
Il a démontré d'avoi r l'étoffe d'un 
grand coureur. 

Hrunod Joseph qui avai.t le nu· 
méro 33 (et il a mis 33 mmutes) a 
révélé une fois de plus ses qualités 
de grand styliste. Nous le félicitons 
vivement. 

Motocyciettes: 
Cal. 250 Cine.: 1.) Benzoni Louis 

(Sertum) en 28'47" ; 2.) Spadoni Otel · 
10 (Guzzi) 29'54"; :5.) Romano Bruno 
(Sertum) 30'14" ; 9.) Brunod Joseph 
(Guzzi) etc. 

Cat. 500 cine.: 1.) Mello (Gilera) 
26'09"; 2.) Aimonetti Joseph (Gilera) 
28'06"; 5.) D'Hérin Joseph (N orton); 
Hi.) Duguet Rinald? (GUera) etc. 

Automobiles: 
Cat. Sport 750 cmc.: 1.) Branca 

(Fiat) 29'56"; 2.) Fiorio Sandro 
(Fiat) etc . 

Cal. 1100 Cine.: 1.) Scaglial'ini (Ci· 
sitalia) 25'14"; 2,) Bertone; 3.) Sprea· 
fico etc. 

Cal . de Course: 1.) Hans Vont 
Stuck (Cisitalia) 24'26" ; 2.) Bonetto 
(Cisitalia) 24'49"; Bracco_(Maserati) 
24'55" etc. - . 

Cette course devient de pl us en 
plus populaire en Vallée d'Aoste . 
Lorsque le temps est favorable elle 
donne aussi l'occasion à de mil· 
Iiers de personnes de passer une 
belle journée en montagne au plein 
air. 

Il faudrait que l'année prochaine 
nos autorités de frontiére puissent 
permettre aux Suisses de déscendre 
jusqu'à la Cantine et aux nôtres 
d'aller librement jusqu'à l'Hospice. 
Il paraît que les autorités Suisses 
seraient d'accord. 

Il est aus.ü nécessaire que le 
speaker que l'Automobile Cl ub en· 
voie au Col connaisse aussi la lan· 
gue française. C'est un devoir de 
politesse que cel ui de mettre le 
public Suisse dans les cônditions 
de connaître les résultats. 

Mais chaque année, nous l'avons 
'dit, fournit une expérience nouvel· 
le dont il faut faire trésor. 

Remerciement 
M.le Géométre Henri CUAZ et 

l'entreprise CUAZ·CORTELLI, adres. 
sent un sincére remerciement aux 
sinistrés, aux Auto'rités, à la presse 

'locale, aux habitants de la Ville et 
de la Vallée, aux employés et aux 
ouvriers de la « Cogne» et'des au. 
tres entreprises industrielles pour 
le témoignage de solidarité qui leur 
ont témoigné à l'occasion de l'ex· 
plosion du 8 juin. 

DISPENSAIRE (Châtillon) 
72, Rue E. Chanoux 

Horaire des spécialistes 
Maladies des yeux - Docl. Tul· 

lio DE MARCHl: 2m e et 4-1110 mar· 
di du mois de 18 h. à 20 h. 

Maladies oreilles, nez, gorge 
- Doel. Armando MUSSA: 1er et 
3e lundi du mois de 15 h. à '17 h. 

Maladies de la peau et véné­
. riennes - Doct. Guido RANlERI : 

1.er et 3.me mercredi du mois de 
18 h . à 20 h. 
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Guides et porteurs 
valdôtaills 

Nous publions az'ec Plaisir cette 
belle pltotographie des nouveaux 
guides et po,;teurs valdôtains. 

Dàns notre précédent numéro 
nous avons parlé du cours des gui· 
des et des porteurs qui a eu lieu 
au Breuil au débout du mois du 
juillet. 

Ce cliclté du Colonel Bérard nous 
présente la Dmzmission nommée 
par le Conseil de la Vallée et les 
nouveux guides et porteurs après 
les examens, le 4 juillet au Breuil. 

Nous remarquons debout la Com­
mission. De gauclte a droite.- M. 
le prof. Bel ton, M. l'avt. C./iabod, 
président, M. Carrel Louis (le 

Nouveaux Instituteurs 
Seize nouvelles institutrices et qua­

tre nouveaux instituteurs viennent 
cie recevoir leur cliplôme à l'Insti­
tut Normal cl' Aoste. Il s'agit cie: 

BESENV AL Darienne cie St-Pier­
re, BION AZ Germaine de St-Mar­
cei, BURRO Alba cl' Aoste, CAR­
LQN Jeanne cie St-Vincent, CORNO 
Elvire d'Aoste, DROZ Jeanne cie 
Quart, DUGROS Acla cl' Aoste, fER­
RETTI Laurentine cl' Aoste, GADIN 
Elsa de St-Nicolas, JACQUEMET 
Attilius cl' Aoste, IACOPETTI Ar­
sène cie Chambave, MARGUERET­
T AZ Acla cl' Aoste, MARG UER ET­
TA Z Joséphine cI'Aoste, MONTE­
MAGGIORE Rita cie Morgex, PE­
LIZZO LI Marie Rose cl ' Aoste, PER­
RON Iclelme cI'Aoste, REVEL La.u­
rent cie Courmayeur, ROGNONE 
Marie Joséphine cl ' Aoste, ROLLAN­
DOZ Jeanne d'Introcl, CASTELLO 
Dominique cl' Aoste. 

Les rangs cles instituteurs Valdô­
tains viennent clonc cie se grossir 
cI ' une nouvelle élite de jeunes for­
ces qui, nous n'en cloutons pas, se­
ront à la hauteur de la noble et 
clélicate tâche qui les attencl. 

A u Lycée d'Aode 
Les examens de licence lycéa­

le ont donné cette année de ré 
sultats satisfaisants . 

V oici la liste des licenciés: 
Bianco Fernand d'Aoste, Cam· 

pane Charles et Vincent d'Aos· 
te, Chiantaretto Jean d'Aoste, 
Corsi Bruno et Jeanne, F erraris 
Lucien, Lyabel Charles et Lu· 
boz Renée d'Aoste, Nale Louis 
d' Aost e, Perrucci Hélène, Re· 
petti Humbert, Vezzetti Guy. 

Les meilleurs résultats ont été 
obtenus par M.lle Luboz et par 
M. Lyabel et Yezzetti. 

Nos vives félicitations à ces 
promesses de notre culture. 

COlUUUNlqUÉ 
La Maison 'FRANZA ,- Clini­

que de la Radio - IVRÉE -
informe ses Clients que l'Atelier et 
le Magasin resteront fermés pen· 
dant la période des ' vacances: du 
8 au 81 août. 

grand), guide, M. Pellissier Joseph 
dit «10 Grolo», guide, M. C ajllil­
le Maquignaz, quide, M. Bruno 
Biclt, guide moniteur, M. Laurent 
Grivel, guide moniteur,' assis de­
avant lui M . le prof Deffeyes. 

Assis de gauclte a droite .- Per­
ron (nouveau guide), Rey Ubald 
(porteur), ayant derrière lui le jeune 
abbé . M aquignaz Louis 1 porteur), 
Fracasso (porteitJ), ayant denière 
lui Pession Gabriel (guide), Ga­
din Edouard (porteur), ayant der· 
n'ère lui Savin Marc (po rteur) 
Pellissier Camille (guide), ayant 
derrière lui Bielz Jean (guide) et 
Barmasse Louis instituteur (guide). 

Commune de Courmayeur ----_. 
Avis (l'enchère 

poilr venae cie plantf's 
A 15 heures clu jour 23 aOllt pro­

chain, clans une salle de la Com­
mune, aura lieu un'e enchère publi­
que unique, selon le système cles 
fiches secrètes confrontées avec la 
fiche cie l'aclministration communale, 
pour la vente des lots de plantes 
suivants: 

I,er Lot- Forêt Pré - Plantes I3IO: 
Prix base cie l'enchère L. 3 .520.000; 

2. me Lot - Forét Fozze - Plantes 
402 -: Prix base cie l'enchère 
L. 1.425.000; 

3. me Lot - Forét Combe Trouclzey 
- Plantes 604,' Prix base de l ' en­
chère L. 927.000. 

Pour être aclmis al' enchère les 
concurrent devront procluire le cer­
tifi cat cie « idoneità" et les reçus cles 
cautionnements versés . . 

Les conclitions de la vente sont 
visibles au Secrétariat de la Com­
mune pendant les heures cie bureau. 

COllrmaywr, le I7 Juillet I948 

Le Syndic Le Secrétaire 
S. TESSARIN L. QUAIZIER 

ComUlllue de Vnlpellille 

AVIS D" ENCHERE 
pour vel~ de bois 

Lc samedi 14 août I 94 8, . à I5 
heures, dans la Maison Commullale 
de ValPelline, par di/vant le Sylldic 
ou son Délégué, il sera procédé à 
un nouveau et umique essai d'enchère 
publique mt moyen d' o.f!res secrètes, 
pour la vente de 50 mélèzes et 205 
Pins situés dans le bois Valfarau. 

Prix base de l'enchère réduit à 
L. 343.425, 

Il est nécessaire de produire: 
I) Un certificat de capacité pour 

exploita/iOl? de :foréts, 
2) Certificat pénal, 
3} Dépôt de L. 34,,343, 
Le cahier de charges est visible à 

la Maison Communal. 
Valpellillt, le 24 juillet I948. 

L E SYNDIC 

CHEILLON ALBIN 

Prof. Albert DEFFEYES 
Directeur responsable 

Imprimerie Valdôtaine Aoste 
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hE QUART D'ijEURE DÉCISIf 
Qui bien déjeûne, bien se porte .... . 

Un bon petit déjeùner forme en effet la 
base sur laquelle s'appuie J'effort de toute 
la journée. L'excellente confiture Valdôlaine 
dispense l'énergie nécessaire. Le suc des 
fruits mùrs et le sucre pur que l'ICAV y 
ajoute passent dans le sang et donnent ainsi 
à l'organisme l'élan qu'exige toute activité 
féconde. 

Industries Conserves ~ -AlimentairesYaldôtaines 
Aoste, 30 • Rue Cal'docci - Télé~h, 371 

Magasin de couleurs valdôtain 
FAVA RIO ANTOINE .,.-- Rue S. Anselme . 43 bis - AOSTE 

Couleul's • Vel'Ilis • Emails •. Pinceaux 
Huile de Iin- Essence de térébenthine etsilllilaires 

Tous les articles ayant Irait aux arts décoratifs sont cl 
disposition avec Ull vaste assortiment de ROULEAUX et 
APPAREILS, cl prix de fabrique, pour imitation de 
papiers peint~ . 

f 

MAGASINS AURORA 
f>0 . Rue DE·TILLIER (Place Saint Grat) 

2 . Avenue de la GARE 
(prés de la BANQUE BÉRARD) 

POUR MESSIEURS 

Complets 
pureJaine 

gris, noisette L. 7000· 8500 
marron, bleu, noir. 9500·11000 
extra gabardine .14000·16000 

Pantalons pour les fêtes 
pure laine 

Pantalons type laine 
Pal etols de velours 

Il Visconti Il 

Complets pour garçonnets 

gris, noisette 
L. 2900 . 3500 

L. 750 

bleu, marron, gris 
noisette 

L. 6900·75008500 
L. 4.500 

POUR DAMES 

Manteaux 
Paletots l 

noisette, gris L. 8500 
bleu ,ciel, bleu foncé» 11000 
modèles derniére mode 

L. 1400016000 
. l' noisette, gris L. 7500·8000 Costumes tailleur bleu, noir - • 85009000 

modéles trés chics 

Imperméables double tissus 
Couvrs-lits 

L. 1400016000 
L. 5000 

L. 2940·3660 

Yêtèments de mariés: tailleurs, chemisettes, 
manteaUll., robes, complets sur mesure· 
confection soignée en 2 ou 3 jours 

AliX Magasins Al/rora vous Ir?uverez aussi d'excëUentes varet/ses 
de cuir rgiacconi) chevreau nOIr et marrofl pour c/~allffeur~, motocy· 
clisles, ingénieurs, entrepreneurs· eonfecl~on brEve/ee . duree qaral~lle 
POler veille direcle client prix d~ fabnque s'adre~ser.' ~ab~nca 
indumenti di cuoio c Albert 1> • VIa Aosta, 21 . Tonno . 1 el. 20049 

On achète d u mie 1 
S'adresser : Conserves Alimentaires Valdôtaine 

Rue Carducci, 30 - Tel. 371 Aoste 

III ne Ar: 
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mes id 
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Mais 
amener 
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mes art 
ce qui, 
cile, vu 
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rendre 
accessib 
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J'espÈ 
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leur rap 
était un 
liste COI 

me l'op 
comme 
ne sau' 
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dixit » 

jourd'hl. 

Mais 
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«a prie 
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ligence 

incontes 

conscier 
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